
attend, en la matière, une maitrise solide des calculs, concepts et théorèmes mathématiques, dans

des situations courantes, sans pour autant négliger les autres compétences.

Contenu

Le programme de seconde année combine des révisions du programme de première année, des

approfondissements de certaines parties et des nouveautés.

Les résultats mentionnés dans le programme seront admis ou démontrés selon les choix didac-

tiques faits par le professeur ; pour certains résultats, marqués comme « admis », la présentation d’une

démonstration en classe est déconseillée.

En algèbre linéaire, le passage de K n aux espaces vectoriels généraux permet d’élargir le champ

d’action et de donner une vision géométrique des espaces de fonctions. Ce cadre plus systéma-

tique permet de donner un sens à l’étude des bases et changements de base qui sont fondamentaux

pour aborder les valeurs propres et vecteurs propres des applications linéaires et des matrices ; cette

dernière approche se limite à la diagonalisation pour s’en tenir à des phénomènes simples. En vue

de nombreuses applications (optimisation, analyse de données), est proposée une présentation du

produit scalaire dans Rn et du théorème de projection orthogonale. La notion de sous-espaces sup-

plémentaires ne figure pas au programme, mais dans bien des situations le théorème de la projection

orthogonale fournit une approche similaire tout en permettant un calcul effectif.

L’analyse apparait sous forme de révision et est constamment présente dans les parties consa-

crées aux probabilités. C’est ainsi que les séries sont introduites comme outil de base des probabilités,

tandis que l’étude des intégrales généralisées est insérée dans la mise en place des variables aléa-

toires à densité ; l’usage de ces outils est limité aux contextes probabilistes et aux démarches de

modélisation ; on évitera les développements artificiels ou purement techniques à ce propos. Enfin,

l’étude des couples de variables aléatoires discrètes conduit à définir, de manière très limitée, une

notion de séries doubles.

L’étude des probabilités est donc un enjeu majeur du programme de seconde année. Le but de

ce parcours est de mettre en place, de la manière la plus efficace possible, un contexte opération-

nel permettant d’utiliser aussi bien des variables aléatoires discrètes prenant une infinité de valeurs

(amenant notamment les lois géométrique et de Poisson) que des variables aléatoires à densité (dites

« continues »), avec un accent particulier sur les variables gaussiennes. Pour maintenir le programme

dans un volume raisonnable, les couples de variables aléatoires ne sont abordés que pour les va-

riables discrètes, ce qui évite d’avoir à aborder les intégrales doubles. Les démarches de simulation

de variables aléatoires sont fortement encouragées.

Une présentation de quelques concepts et résultats de statistique inférentielle permet de mettre

en place un cadre précis pour les tests d’hypothèse.

La variété des modèles ainsi mis en place, combinés avec les différents théorèmes limites propo-

sés, permet d’aborder de nombreuses applications dans les domaines les plus divers ; l’évocation de

ces contextes applicatifs est un élément important de la formation et fait partie des buts visés. Comme

dans le programme de première année, on signale par un symbole⇋ certaines situations particulières

où un lien avec d’autres enseignements scientifiques est encouragé, permettant de donner corps aux

démarches de modélisation et d’application pratique des mathématiques.

En prolongement des programmes de première année en mathématiques et informatique, le pro-

gramme encourage la démarche algorithmique et le recours aux outils informatiques ; le manie-

ment de ces outils fait partie intégrante de la formation et a toute sa place dans l’évaluation en cours

d’année et lors des concours.

Pour ce qui concerne les révisions, la proposition de consolider les compétences acquises en

première année par quelques exercices ne doit pas être prise dans un sens restrictif : des approches
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